
Dans tous les média, on parle de la sexualité de la femme comme étant un passage obligé  
pour son bien-être et  on met ça au même niveau que celle  de l’homme.  C’est  tellement  
différent d’il y a 30 ans, c’est obsédant, comme si on devait presque mesurer, faire preuve de 
nos orgasmes, on nous donne des recettes et si rien ne fonctionne ?  ça va à l’encontre de ce  
que nos mères vivaient…Et de plus, il me semble que le décalage est grand entre les images  
et ce que les femmes ressentent vraiment, ça donne de fausses indications aux hommes.

C’est vrai  qu’on écrit  beaucoup sur la  sexualité  de la  femme,  probablement  parce que le 
« continent noir », comme l’intitulait Freud, l’est peut-être un peu moins aujourd’hui que dans 
le temps, en tous cas, on est plus libre d’en parler.  A voir le nombre de thèmes s’y rapportant 
dans les sommaires des magazines,  les questions en rapport avec la sexualité éveillent les 
curiosités et encouragent les ventes.  Ceci manifeste une préoccupation actuelle, d’une part 
mais aussi,  comme vous le soulignez,  les nouvelles normes.  Or pour résister  aux normes 
d’une époque, il faut pouvoir se forger ses propres idées, à chacun appartient pleinement son 
parcours  et  ses  choix.   Si  nous  acceptons  telles  que  présentées  cette  dynamique  de  la 
performance et la tyrannie de l’image, nous risquons de passer à côté du suc essentiel de la 
vie.   Par  contre,  peut-être  pouvons-nous  apprécier  que  les  courants  d’idées  modernes 
véhiculent des valeurs qui manquaient considérablement aux générations passées. Ainsi, une 
attention différente au corps et à la libre expression des émotions cottoie nos tabous difficiles 
à déraciner.  Dans ce registre, la sexualité n’est plus une obsession génitale,  ni un devoir 
conjugal, elle devient une expression, comme un art peut l’être, une façon d’être au monde où 
se mêlent, dans l’amour charnel, besoin d’exister et de partager son ressenti.  Vous évoquez 
ce que les mères vivaient, elles n’avaient pas les mêmes autorisations pour s’épanouir…  Les 
femmes  étaient  rarement  au  fait  de  leurs  désirs,  quels  qu’aient  été  les  tabous  reçus,  que 
souhaitons-nous transmettre à notre tour ?  Pour donner aux hommes de véritables indications 
sur ce que sont les femmes dans leur différence et leur complémentarité, il s’agit sans doute 
de le découvrir soi-même en lui donnant de la valeur.


